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ORCHESTRATION

- dès mars 2020 un consensus politique mondial presque parfait émerge sur le coronavirus 
(covid 19)
- le contexte du Great Reset apparaît en rétrospective courte (Schwab, Event 201)
- une oppression médiatico-politique s'exerce par communication massive de la peur et de 
l’angoisse (bourrage de crâne dans les infos, interviews, débats, publicité propagandiste)
- la répression est forte pour des mouvements de protestation et des comportements 
dissidents : amendes, violences policières

CENSURES

- censure ou dénigrement des voix dissidentes par les médias et réseaux sociaux dominants :
de scientifiques (ex : Alexandra Henrion-Caude, Laurent Toubiana, John Ioannidis, Byram 
Bridle, Astrid Stuchelberger, Christophe de Brouwer, Geert Vanden Bossche, Luc Montagnier) ;
de médecins (ex : Christian Perronne, Pascal Sacré, Louis Fouché, Didier Raoult,, Thomas 
Sarnes, Sucharit Bhakdi)
- censure des faits contradicteurs (ex : arrêt des restrictions sanitaires au Texas sans 
conséquence sur hospitalisations ou décès)
- censure et désinformation sur les traitements médicamenteux (ivermectine, 
hydroxychloroquine)

INCOHÉRENCES

- autopsies déconseillées, découragées voir carrément interdites si soupçon possible de covid
- tromperies sur les décès (attribués par défaut au covid 19)
- mesures absurdes ou disproportionnées (couvre-feu, fermeture des écoles et commerces de 
détail, confinements, masques, distanciation sociale)
- conflits d’intérêt majeurs avec des laboratoires et sociétés de « Big Pharma » chez les 
experts-conseil des gouvernements
- abus des tests PCR inadaptés : grande majorité de « faux positifs » comptés comme autant 
de nouveaux « cas » responsables de « nouvelles vagues »

PSEUDO-VACCINS

- précipitation frénétique dans la solution « vaccinale » avec une AMM temporaire, alors que 
des traitements existent mais ont été interdits (hydoxychloroquine, ivermectine)



- la plupart des pseudo-vaccins sont en fait des injections géniques expérimentales à base 
officiellement du gène de la protéine "spike" (ARN pour Pfizer et Moderna, ADN pour 
Astrazeneca, Sputnik et Johnson & Johnson)
- décharge de responsabilité en faveur des fabricants des pseudo-vaccins pour les effets 
« indésirables »
- campagnes de « vaccination » d’ampleur quasi-mondiale pour une maladie dont la 
dangerosité est comparable à une grippe et qui ne cause pas de surmortalité annuelle sur une 
base standardisée selon l'évolution de la pyramide des âges
- instauration du "passe sanitaire" non seulement pour voyager à l'étranger mais aussi pour 
accéder à certains services comme les grands rassemblements festifs et dans certains pays 
aux soins hospitaliers, aux restaurants, aux grands magasins, aux spectacles, etc.
- le passe sanitaire des "pseudo-vaccinés" est en fait un "passe administratif" car il ne 
prémunit officiellement pas la personne "vaccinée" du covid ni de le propager dans son 
environnement, comme ce serait le cas également d'un rhume ou d'une grippe
- le 23 août 2021, le pseudo-vaccin Pfizer se voit accordé une AMM définitive par la FDA au 
USA
- Quels sont finalement le contenu et l'objectif réels de ces injections expérimentales dans la 
population mondiale ? "That is the question !"
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